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HamBoure, fe 18. Mai. 

R. Wellander , qui a porté én 
Angleterre VA@e ratifié de 
Yacceffion de Sa Majefté Sué- 
doife à la Convention de Pé- 
-tersbourg du 17. Juin der- 

ke nier, eft repaffé hier par cet- 

te Ville, chargé de la Raci- 

Britannique, fignée vingt-quatre 

NV öprês lon afrivée à Londres. 

FS ARIs, le 28, Floréal (18, Mai.) 

Wifieu du grand mouvement, qu'a 

R-parmi toutes les premières Autorizés 

épobiiquë: te projet de Pélévation 


\ Parte au Confulat à vie, les Affemn- 


EN 


Égiflatives n'ont celé de dischtgr 
EûnAtionher cheque jour des Loix im- 
Mes, ni le Gouvernement de leur en 
MO de nouvelles & de très -remarqua- 
Tous les huit Projets, qui compo- 
Lof Fininctêre de cette année, font 
parmi lêsquels on d'un intérêt gé- 
Kk tendant Â'cónfolider daventíge ‘le 
Wiiant de la Dette publique, de ha 
agêre en particulier. Déjà fe troú- 
kmttionnées. auffi la Loi pour le rét3- 
ent de la Marque, créant en outre 
Rs moyens extrhördinaites pour la ré- 
R des Crimes „'& I’Amneffie en faveur 
ghs- Officiers & Soldaes, dëferteurs 
Rieur, L'adhéfion fans référve de ta 
tande majorité des deux Affemblées 
Miives à tous ces Projets promet un 

également favorable à ceux nouvel- 
B! préfentés ces jours-ci par le Gou- 
Nentau Corps- Légiflatif. Tels font, 
Ruttes, vn Projet fur Fimportation & 
Mication du Tabac; tn, d'aprês le- 
Ke Gouvernement pourra provifoiré- 
MapfTer ou baifler les Taxes des Daug- 
établir ou deéfendre des Eurrepôts, 
"tr:ou permettrel’importation oul'éx- 
kon de toutes Marchandifes, fous les 


á 


kde droit, fauf à foumertre dans cer- 
Nai les Réglemens y relatifs à la fän- 
es Légiflateurs: Un 3me de ces nou- 
Brojetsa pour butde maintenir V'Escla- 
nbs NVogres dans les Colonies à refticuer 
Kingleverre, & dans celles fituées au- 


Cap de Bonne - Efpérance , ainft que 


NUMERO XLI, 


JoUVELLES POLITIQUES, 
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de foumettre le Régime de toutes les Coe 

lonies, pendant l'efpace de dik ans, aux 

Réglémens, qui feront fairs par le Gouvere 

nement: Un quatrième Projet, erfin , con- 

cerne.la formation d'une Légion d'honneur 

de 15. Cohortes, chacune de 407. Hom- 

mes, y compris les Officiers: Dans cette Lé+ 

gion feront réunis les Militaires ou autres 

Citoyens, les plus diftingués par des fer 

vices rendus à la Républiques ils fe dé 

voueront par un Serment particulier à{a dé 

fenfe &acee de fon Gouvernement , dont 
Je Chef fera leur premier Commandart, 

‚… Hier, dans le Tribunat , l'ordre du jour 
appeltoit le Rapportfur le Traité d’.Aamienss 
Tl aéeé feit par le Citoyen Galkoiss & l' An 
Semblde:, en s'y conformânt, a voré à l'u- 
aanimitél'adoptiondu Traité, &arendu en 
‘même tems un Arrêté, exprimant-fes zet 
aperctmens au Neégocisteur Jofepk: Bona- 
parte. Iln'y a point eu de discuflion: Plu- 
fieurs Orateurs s'étoient fait ioferire ; pour 
uvoir la paroles mais, après deux épreu- 
ves; la majorieé du Tridunat dégida , qu'on 
palleroit Intnrédiatement an Scrùtin; & 38, 
Votäns donnèrent tous la boule blanche. 

… EXTRAST des Nouvelles-de Lon= 5 

DRES du 18, Mai. 

es C'eft un exemple três-rare dans tes 
Annates Parlementaires de voir une feuie & 
même discuflion fe profonger deuk Séánces 
confêcutrives par ajournement. Lorsqu’à Ta 
Séance du 13. de ce mois le Général Gas- 
soigne propofa (ainfi que mous Pavons di 
dans le dernier Supplément) d'ajournef les 
Débars jusqu'à celle da lendemdin, le Pre- 
mier- Miniftre ne s°y óppofa point, perfuan 
défäns doute, que, qudigue tout le mon- 
de fût convaïneu de la vérité de la plûpart 
des critiques à faire fur le Traité Définitif, 
confidéré abftraitement, il ny auroit que 
le ‘très-petit nombre, qui le-condamne- 
roient eu‘égerd aux circonftances, & qui 
tie foivroieut point le fentiment National, 
peu doutéux au fujet de la préférence a 
daqner à une Pacíification quêlconque ‘für 
une Guerre, dont la ‘continuation, plus 
desavantageufe chaque année, ne préfentoit 
eacune chance favorable pour l’avenir, L’is- 
faë na point trompé Mr, Asdington &: {es 


Eotiëgues. Ch a vu, que, Car toute Ma 
Pairie Britannigge, il n'y a eu que feize 
Membres de Ia Chambre-flaute, qui aient 
voté pour la Motion de l'ancien Secrétaire- 
d'Etat Lord Greenville ;. fgavoir, le Duc de 
Richinond, le Marquis de Buckingham , les 
Lords Spencer, Grenville, Carysfort, Car- 
lifle, Fortescue, Mansfield, Warwick, Car- 
narvon, Minto, Darlington, Fitzwilliam, 
Rawdon, Cawdor, & Kenyon, dont le der- 
nier, fuccédant au feu Chef de la Cour du 
Banc du Roi, venoit de prendre féance le 
même jour, afin de pouvoir voter contre 
le Traité. Tous les Pairs, attachés à la 
Cour, ceux mêmequ’on connoft pour jouïr 
de l'amitié particulièêre du Roi , ont été 
préfens & ont voté pour lAmendement de 
Mylord Norfolk , quociqu'on ait répandu:, 
que S. M. avoit perfonnellement mauvaife 
epinion de la Paix 5 ce qui ne fgauroit être 
vrai, que dans le fens où chacun croit que 
welt une Paix forcée par les circonftances, 
fur-tout par cefles dua Continent de l’Ee- 
rope. Quoiqu’'il en-foir, tel ett te fenti- 
ment, qui a aufli prévalu- dans la Chambre 
des Communes, Voici en abrégé le cours & 
BifTuëde certelongue & fatigante discaflion.” 

‚Mr. Wyndham ayant fait l'euvertare des 
Bibars par on Discours, qui n'étoit qu'une 
araplification des fujets, qu’il avoit déjà: trai- 
tés le 3. Mai, il le termina par la Motion fui- 
vante: ** Q’1l fait préfenré une humb!e 
Adrefle à Sa Majefté , pour l’affurer que 
nous confidérerons toujnurs comme l'un de 
nos premiers devoirs de maintenir ioviola- 
blemeat notre foi publique avec honneur & 
fincérité;. mais en même tems que nous ne 
„ fgaurions nous empêcher de déplorer les 
 nnmbreufes caufes de dispute &. de conte- 
5 hebb bes a laiffés non-réglés dans le 
‚, préfent Traité: Qu'en abandonnaet de tels 
points dè fûreté, la Grande-Brétagne s'eft 
impofée k elle- même une obligation oné- 
reufe mais importante „ laquelle doit être 
farveillée avec la dernière vigilance:. Qa'en 
conféguence nous nous repafoas fur la dé- 
‚ termination de S. M. de réfifter à tout em- 
» Piétement fur nos D-oits Politiques & Com- 
‚‚ merciaux ; & que nous nous afùrons , 
z, que $. M. approuvera notre defir de Ïes 
foutenir par un développement de Forces 
s… Niavales & M:litaires, applicable à la natu- 
re critigue de notre fituarion : Que nous 
nous efarons également , que S, M. fera 
„…-cOnvaincuë de la néceffré d'ajufter , par 
, use discuffion Franche, tous tes points ‚qui 
„‚-fönt encore un obj;t de mécontentement, 
„ ou que, dans la préfezte crife cffrayante, 
‚, Rous nous préparerons à affronter les dan- 
„… gers de notre fituatton. En Mylord Fa ws 
Resburp montre, par uv Discours rempli de 
fuite-,,de recherches, & d'oblersations, qu'u- 
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ne coanoiffance très- étenduë' des intéf 
litigues & Comimerciaux de fon Pays äj 
dent digne du Potte de Minittre des AK 
Eurangòres, qu'il occupe: Il portoic dE 
Pempreinte d'une diffsifipa amicale, Al 
pas celie d'un efprit de Parti acre & Vi 
tel que celui qui continuë de cara@térift, 
jours les affaurs entre l'ancienue Oppol 
le Parti de Lord Grenoitle. C'est uoc 
que à faireen général, que, queiques p? 
exceptés „ fur-touc dans les Dibi, « 
Chainbre-Zlaute, les deux Parciss da 
quels celui de l'ancien Miniftêre s’ett fu 
fé, fe traitent toujours en Amis & fe Do 
ainfi, ** T'ai écouré (tel farcie début rs 
2 lord Huwkesbury) — j'ai écouté PR 
„ plus grande attention les obfervati’; 
„ mon Très- Hou. Ami (Mr. Wwyndhat kt 
„, en vérité il &toit impotidie de ne P 
‚, couter avec atteation; car, quoiq8é, 
ques parties de fon Discours n'eulfenr, 
rapport très-éloigné ({+ même ell 
„> avoient) avec la Queltion , actuél, 
„ discutée devant la Chambre, cP EE 
‚ Phabileté & la fagacité, qu'il a WOE 
„ dans tout fon Discours, lui dono®l ak 
s‚ droit particulier à notre attention; , 
Le Secrétaire-d'Ecat termina, à fon toë, 
Discours par un Amendement ou (pool 4 
dire ) par une Contre-Motioa tendaot à 
tre tout le contenu de celle: de Mr. J/M, 
& Ale remplacer par cequi fuit: * 5 
‚, Chambre approuve le Traité - Dé 
„ comme conforme aux Articles Préli 
s>-res; qu'elle a vu avec la plus graad? 
, fatsoa la: manière, doot toutes les ® 
s, ves perfides dans l'Etranger , ainft qf 
‚les deffeins traitreux dans binrérië 
‚… Pays, ont été Fruftrés; qu'elle féliâ 
‚ M. que fes Etars aient été con{e! 
„‚ leur entier ; quelesrich:(fes , le Com 
», & la Navigation du Pays foient rc thi 
‚… feulement intaâs & fans atteinter, 
> qu'ils aient même pris un nouvel ac&4 
‚, ment; qu'elle eft animée d'un defir 4 
„‚ de concourir avec S- M: pour ava0” ej 
‚, bénédiioas de la Paix, & pour Îe$ cc 
s> durables; que néanmoins elle fe rep? á 
faitement fur la fageffe & la vigrlafg 
Roi à- adopter toute mefure „qui PO 
être nécelfaire, afia d: fe p:éparer à py | 
+» Vicilitnde ou changement dans la io 
„ des affaires publiques; & qae la € 
‚ Eft prête à foutenir S. M. confornié 
», Ces affarances, au prix de leurs vié 
‚ leurs Biens, d'une manière auffi 10948 
»» Zélée , qu'elle l'a fait durant la dé’ 5 
»» Conteftation. °” 

» Ala fia de la Séance du 13. 
Vajournement au lendemain eur été. PIG 
Mr. Sheridan dit Cil étoitalorsenv:ro0 5 Aj 
res après-minuit, )'qu’il avoit deffein Gf 
pofer un aucre Amendemeat, à l'eff2c 
mettre à Îa- confidératien de ler Chawa 
fujets plus graves & plus importans Cly 
&%. de donaer. k plufieurs M4mbres » 
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Kilt Com coré de la Chambre  l'occafion 
EE plus amplemeat leur avis, — L'a- 
hiet ayant éié prononcé, la discufffon 
nnee le lendemain par Sir William 
int favenr de la Motion primitive, % par 
ä le éreagh-pour l’'Amendement Minifié- 
Mk, “iscours de ce Premier- Miniftre de 
hd te le céda point en-étendoë, en for- 
MES dEtails, 2 celui de Lord la wkesbury.: 
RSC UPle répondie A ces deux Muniftres , 
Ri. Sofuite par le Maître des Rôles de la 
\ êrie, & combatcus par le Dr. Lawren- 
MUL repaadie Mr. Bond. Apiès quel- 
Mettes Discours , le Premier- Miaiftre 
knor Prit la parole, mais d'une manière 
Beife, a raifon de l'étenduë que My- 
Ee Vkesbury K Cafllereagh avoient déjà 
tPApologie da Gouvernement. En- 
E eridan , après un Discours très- 
hp: Propofa pour Amendements ** ® se 
E. A de prendre avantage des différen- 
„cCafions de vorter pour la Paix, ainfì 
‘3 reje@&ion des ouvertures pour la: 
B> faites par le Premier - Conful de 
b'£e, paroiffoient avoir conduit à cet 
€ chofes qui juftifioit les péarbles 
tes, qnetes Miniftres de S. M. avoient 
hills le cas de frire-** Dans la fuite 
io Ss- Mr. Bouverie propofa un autre 
ent, Enfim cette discuffinn fe pro- 
Rt fans mefure, l'on demanda % hrute 
Ens toutes parts , la levée finale des Suf- 
Rl y-avoit alors 296. Membres préfens :- 
„Ut Que 20. pour la Mation primitive 
be yndham, taudis que 276. la rejeuê: 
Y euc donc une majoriré de 256. Voix: 
hdemens de Mrs. Sheridan & Bouve- 
ER EE faccellivemert rejetrés „ celui de 
JM kesbury. pela fans même lever les 
: Er la Chambre fe fépara le 15: à.4. 
ER demie du matin” 


Mit 


(Sera Hare, le or. Mat, 
Rlannonce de l'échange de toutes 
Klfications du Traité a’Amtens, le 
ERK tement-d'Etat a communiqué au- 
BME SE au Corps- Légiflatif fa Proclama- 
ME la Fête générale à célébrer le 2, 
jUrla Paix, & en mêmetems fa Ré- 
D for les cérémonies à obferver à cer- 
on en cette Röfidence, Voici la Pro- 
MRE do Gouvernement àla Natión- 
MAT Aves, 
ir Querelles fang'antes entre les Peuples 
tpuis longtems fait gémir }Huamani- 
il, Oduifinet dans Heaucoup-de Contrées 
ton, Pappauvrifement, des maux de 
heures, leurs effets Funeftes.. Ea Ré- 
E Batane auf, malgré la douceur da 
N, 5 de fn Gouvernement & de fes Hi- 
EN vOit drd-appellée zux Armes pâr la 
4 goieecirennftances; & elle fetrouvoit „ 
Mapt années conféeutives dans un état 
Souwerce avec le Bnyaume voifia de 





Ia, Grande- Drétagne; drat, B loin de fés de 


firs, que nuifible pour fon Commerce & con- 


traire à fes procédés conftans. Tout foüpt- 


„roit aprês la Paix. *° 


… Aufi-tôt quê les intétêrs & les relations 
de cette République ont permis de travailler & 
la: recouvser , on a employé pour cet effet 
tous les moyt:ns, que l'honneur,.la pruden- 
ce, la Politique, pufent fuggéter. L'événe- 
meat a couronné ces effJits, Ken même tems 
le courage quë déployèrent les Betaves, par 
le Traité, conclu le 27. Mars deraier à 4- 
miens, tent par cette République , que par 
celle de France & le Royaume d'L/pagne, 
avec Sa Mijefté Britannique, &.dont les Ra- 
tifications ont éié. échaagées entre toutes les 
Raifances intéreflées ; cequiarécablila Paix 84 
la bonne intellige sce entre les Bfatsrefpe tifs, ** 

‚, Cette communication vous permetde vous 
réjouïr avec fondement dela perfp- ive agréa- 
ble, que, fous la béaédiron Divine, la fû- 
reté. des Poffeffkons, un Commerce fans Entra- 
ves, & d'autres fources d'ex:ftence ‚qui vont 
fe r'ouvtir, répareront bientôt pour vous le 
paffé, & feront couler de nouvearl’antique 

ien-ére „ trop” longtems: interrompu dans 
fon cours. *° 

, Mais à cô:é de ceci fe trouve lobliga- 
tion d'’abandonner toute inimitié envers les: 
Habitans de la Grande - Brétagne , de Féchan- 
ger contre une bienveillaace fincère, & d'ob: 
ferver exatement, &' avec la plas grande fol- 
licitude, la teneur du Fraité conclu, & celle: 


… de chacun de fes Articles particuliers; ce qui, 
“en conféquence, eft férieufement enjoint &- 


ordonné, par la Préfente, à tous ceux qu’il 
concerne, avec défenfe de ne fe permettre en 
aucune facon Ja moindre chofe, qui y foit con- 
traire ou qui puife trouüler tant foit peu la: 
Pâix rétablie, *” 
‚… Et, afin qu’on foit hmême de cé!ébrer cer 
heureux événement d'une manière convenable 
& conforme aux feutimens „ou’ileft juft: qu'il 
excite, te Gouvernement-d'Etata ar:êré;"’ 
s, 19. Que Mercredi, o. Juin prochain „ 
entre les dix & onze heures, il fera cllébré 


par toutes les Sociërds Religieufes dns la Ré- 


tubligne Bärave un Service folemnel d’ ABions- 
de grdses, afti que tous les: Hubitans à-la- 
fois rendent: hommage àl'Brre Suprème, lé 
remerciënt du rétabliffement dè la Puix géné+ 
rale ; invoguent fa binédiëion fur cette Puis, 
S recommandent à fes foins paternelsle fulus 
de cette République: *’ a 

2» 20. Qw'enfuite, lé foir du même jour, il 
fera illumind en chaque Pille guelgue Bdliment 
public ou local, fuivant les circonfliences: **T 

5-30. Owencore, dans cette. journée, dans 
zoutes les Communes, où cela peut Je faire, 


„Les Cloches feront fonndes avec ou fans accord, 


& des Pavillons arbords des Fours ou autres 
Bdtimens Publies: Et” 

ss 49 Qre, dans toute les Places dÔ Garni: 
fons il y aura grand: Parade; & qu'il ferw 
ziré de Plus, par- tout où l'on priflele faire 
convendblement „trois Sudues, cuncune de aes. 


tcougs, fravolr à 3. heures du matin, È MI pubtide avec. grande foleisuné 2E 
„Précis, Bg. heures du fair: °° dam, & accompagnée d'une aurré’ 

» LeGouvernement- d'Etat ordonne , quela mation de la Municipalité hö 
+» Préfentefoit publige &affichée par-tout OU pr, icip > CATZ 
‚„s ille faut, epjoignant expre@émenttoostes Ds à la réunion des efprits. 
% Collèges d'Admimiftratton, & 'à ceux que ê dans laquelle.on rendoit un bof 
»s cela ‘concerne en burre, d'avoir foin qu'il leur Concitogen , le Négociateur def 
2 toit” fatisfaje en-tout, avec pordtualité & „Suivant des Lettres particuliëres 
„ AVEC ordre „fa contenu de Ja Préfente.!* ° fingüe, vEfcadre du Vice - Amifal 

‚LA HAYE, le 14: Mai 1802. P. Hartfinck, partie le 4. Janvier 
Ar Grohe) SAMUEL VAN HOOGSTRATEN, VE. qe ce Port, ef Heureufemen: arrivé 
… Parordre&c. C Sigrië)S. DASSEVAEL, L.S. Dorringue, y a debarauê les Troup! 

Cette Proclamation, de même que l'e- goifes qu'êlleavoit à bord, & eneft A 
voit été la Lettre du Gouvertement snron- enfuite pour retourner dans la Pauies 
gan Ja fignaure du Trainé (inférte dans no- qu'elle aura re!âché daas un des 

e Gazette Neo, xxviii,) a fur-toutété d'dmérique- Unie. De 
Hoecvuer & Comp., autorifës à cet effet par Mrs. les Diretcurs de la COR 
Royale des Philippines, ci-devant Compagnie Guipuzconne de Crraques, de.® 
donnent avis, que le fecond tirage de 100. Obligations de f 1000. chacune, faifé 
tie de PEmprunt de f 5oo,ooo. fait pour la dite Compagnie en Pannée 1780, 
Maifon de Mrs, Cafas & Comp‚ à Amfterdam, a eu Keu en préfence de Notairéj 
motus , B guten confèquesce ilfera vaqut au Bureau des Caiffers Cuyk van M i 
Tetterode à AmstTeERDAM, Je zer Juillet prochâin’, au rembourfement des 1000 
tions forties, qui font-Nes, 1.6. Io. I9. 23. 25. 28,30. ZI. 35+ 40. 41. 48. 5Orf 
Jh. 82. 95. 112. 114» 124. 125 140 I4T. 143. 144. 149. 152. 157 160. 161. IM 
186. 190. 199. 203. 204. 205, 210. 212, 218, 225, 226. 231. 234. 235. 238. À 
256. 265. 267. 278. 288. 292. 298. 305. 306. 307. 310. 313. 316. 320, 321. 3 
324s 336e 34B,:3560 359. 30u 364e 368. 3714 378. 379. 385: 387. 390. 392. 3 
4e As: A0De:AIJe 415e 418, 424» 427.430 4340 439. 445. 476. 486, F4 

umérbs feront pembaurfés contre lexhikition dés Obligations avec leurs Coupons ® 
vefkans & non:échus encore; GP on payera en même tems taus les Coupons dIntéréH 
Emprunt , dejà behus à cette épogue. E : 
_ Iviéntd'étremtsen ventechezTauurren & Wüntz, Libraires à PAR 
STRASSBOURG, le Poëine Iratien, depuis longtems attendu, de V'Abbé Castt: 
dé: GL1 ANIMALI PARLANTS, Poëme Epico ân ventifei canti, di GrAMBA 
Casri, trois Volumes grand. in:8Yd, Simprimés par Didot, le Jeune, fur Papië 
Prix 24. Frasics à Paris. Jlen acété zérd an petit nombre d'Exemplaires fur Pad 
Superfin cartonné pour Paris. L'expofition des titres de chaque Chant donne une já 
rale de POuvrage. Ier Volume, Chant Lb, Les Débats. IL. L'éleftion du. Roi @ 
maux. Ill, La Cour dû Roï Lion: IV. La Cour de la Lionne, V. Le Couvrof 
VI. L'Audience & les Baifes-Pattes. VII, La mort de Lion Premier. VIIL 144 
ce de la Lionne. IX. L'Education de Lion Deux. XK. Le Club, — Ilme Polume.rt 
Guerre, XII. Les Galanteries de la Cour Léonine, XIII, Les Alliances. XIV. & 
walité.. XV. Le Gata:de:la Cour. XVI. La Négociation. XVII, Le Syftème R&S 
XVII; Le Manifefté, XIX, La Levée forcée & la Promotion, XX. La marche: 
méeb.:— IIlme Volume: KXI, Le-Déf & la Bataille, XXII. Le Trône vacaalt 
Funérailles de Lion Deus. XXI, La Médiation & les Députés. XXIV. La 
retion & lesCongrès, XXV, Continuation, XXVI, Conclufioo, — Origine dé & 
vrage. Qüatre Apologues, étrangers au Poême, „4 

Louis-CuarLes-FrRénÉric De CONiNCx, de Copenhague, @& HEX 
TE-MADBLAINE BsCHAUZIER, euwe de feu: Guillaume Stiphout Deleo® 
Heye „ayant P'intentten de unir fous peu, à Copenhogue fus-dit ; par les liens 
Matinge, fe font uu devoir d'en donner communtcâtion par cette voye à leurs Pâ 
Amis refpeBifse CÔPernAGUE ce 27. Avril 1802. Pi 

pmm tara engin , 


A LuyoeEs 44 Bureau des No uv 
Par AnRauam BLU 
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| OO NUMERO XLIL OO 
PLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES; 
| publiées à LEYDE, le 25. Mai r8o2. 


E Rome, le 1, Mai. Les Troupes Frangoifes, tant dans le Royaume de Va- 
Ples que dans l'Etat Eecléfiaftigue, fe mettent en marche pour évacuerl'un & 
Paucre Pays. Ce mouvement, ‘conforme. au Traité d° Amiens, a commencé 
aufli-tót aprês Varrivée du Général Murat à Naples, il y a huit jours. ‘Le 
\ Kellermann vient à la rencontre de tout le Corps -d' Armée, 
N NouverLes de Paris jusqu'an 29, Floréal (19. Mai.) 
Régtrres, pour recevoir les Vores des Citoyens (ur la permanence du Confulat de 
Ste, s'ouvrent dans l'un Département après lautre: Et c'eft non-feulement de la 
De Préfcrite, mais encore dans des Adreffes au Premier -Con/ul même ou-à fes Col- 
td que les Fonttionaires Eccléfiaftiques & Civils & d'autres Citoyens expritnent 
héfion entière à la Queftion propofée, La dernière Feuille du Journal offciel con- 
les congratulations & les remerctmens de VEvêque& des Ecciefiaftiques affem- 
Soiffans; des Magiftrats Municipaux & des Habitans de la même Ville; des Megi- 
des Citoyens de Cambrai, réunis fpontanément à la Sous- Préfeêture; de tous 
gn iers publics, réfidant à Meaux „ & de ceux de Dammartin. En attendant des Avis 
Urs for l'accueit de cetre Queftion importante permile Peuple, voici la fuite des détails 
Uis'eft paffé préalablement à fon égard entre lès premières Autorités de la République. 


Ayan le Sénar-Conferwateur compreudre tous les trois Confuls dans fes remercîmeus 
lordal, & le Premier- Conful y rópondre,feul le: lendemain, on a pu defirer la Ré- 
he fes Collègues. Ils l'ont donnée le or dans le Meflage Confulaire, accompagaaut 
8 Gouvernement du zo, fur l'éleion de Bonaparte à vie. Voici le dit Me Tage. 
BgePfels de la République au Stnat- Confervatenr, — PARIS, le at. Floréal an to. 
u NATEURS, Les Confuls de la République vous transmettent Arrêté, qui a foue 
ie tuple Francois la propofition de proroger la Magiftrature du Premier-Corfal. ” 
le tivent, dans cette circonflance, exprimer leur Senfibilité pour les témoignages hoe 
jy,’ centenus dans la Dêéliblration du Sénat du 18. de ce mois. Leur voeu contant ef 
Pger Pefime du premier Corps de l'Etat, & de mêriter roujours Vapprobetivon da 
, Fancois. * Le Second-Conful, (Signe) CAMBACÉRÈS. 
Brervations, déjà faites par la comparaifan des S&ances, aù ve Corps -Légiflatif & te 
EN recurent le Stnatus-Confulte, qui prorageoit le Confulat de Bonaparte pourdiz anss 
Îles, que la première Affemblée parut plus dispofée à fe contenter de cette mefureà 
KN Pendant elle ne l'accueillit pas fans réferve , recevront t’une & l'autre un nouvel ap- 
ph artieularités fuivantes. Vers la fin de la Séance des Légiflateurs du 20. Floréal ; 
hij le fimple Discours du Préfident Rabaut en l'honneur du Sénatus- Confulte eut déjk 
naer la préfenration de dix-neuf Projets de Loix for des inrérêrs locaux , & même par 
ID Gon & adoption du Projet concernant le Crédit provifoire à ouvrir au Gouvernement 
Unée fuivante, le Citoyen Bergier élcva encore la voix en faveur du Décret du Sézat. 
on Lus-Confulte , lu au commencement de la Séance Cdit ce Legiflateur ,) fera fi cher 
ip Stes coeurs, fera accueilli avec un enthoufiasme fi général, que nous ne fcaurions 
Elke De empreffer de le publier & de le répaadre. Je demande, que la Meff:ge du Sénat, 
tor iscours du Préfident foieut imprimés à fix Exemplaires, & qu'en oucre ce Discours 
\ u borté au Premier-Confkl par une Députation.” Ces propofitions paffèrent. Le Corps 
én f, pour achever les travaux » qui étoient à ordre du jour, entendit enfaite la discus- 
‚tre Projet de Finaace, relatif à la rédu&ion de l'intérêt des Cautionnemens des Re- 
br, & le fantiomna. Mais les Partifans du Sénatus- Confulte ne laiffèrent pas V’Aff-m- 
de pParer, fans revenir une feconde fois fur cet A&e, pour renchérir encore fur la Mo- 
far igier. Le Citoyen Jan demanda, ** que la Dénutation, arrêtée fur la propvâtian 
zE Coliègue, fût chargée de féliciter le Premier-Conful & la France entière de la pro- 
kh, On de l'Ele&ion de Bonaparte.” Un autre Membre voulut, ‘“ que, pour donner 
len € nlemnité à la Députarion, elle fat compofce de cinquante Mendres, & que le Pré- 
nt & Ies Secrétaires en fiffent partie néceffsire. ”. Le Corps- Légäflatif véanmoins ve fe 
hes A pas au dernier Amendement, tout en confentant au premier; & ie Préfident rira an 
Ih AOms des Membres, qui compoferoient Ia Députation propafée par Bergier. Fonte- 
inro. Plus rien appris, deus le public, de cette Deéputation:s &. certes, fi elle n'a pas 
né Ô- ren deë fuperfluë, da moins a-t-elle éré entiërement éclipfée en éclat par celle, 
Ben, dès le lendemain fur la commuricction de l'Arré:é du Gouwernement, propofant 
€ pour Con/rl perpliuct. 
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La Pièce, qu'on vient de citer ,:étabtappörtée & la® Au Torps-Llgiflatif , le prend 
haut descendic du Fautcuil à ia Tribune, Pour parler uue fecoade fuis dans cegie a 
connoît déjd en général. le'detfein & les fuites de fa Hiangue. Elle commenca fur ui, 
réfiexion, qui fembloit la lier au Discours de l'Osateur dans la Seance précédente, & 4 
duit à la Mo:ion la plus brillante, en faveur de la démarche Cou/uluire. Le Pr étidë® 
prima cette fois aicfi, “* CITOYENS LEGISLATEURS, vous mêditez ca ce mots 
UArrétl, que te Gouvernement vient de vous communiguer par un Meéfage: Vous vols fi 
dez fans doute, fi la'mefkre, gl ordonne, tonrmera au profit de la Républigue: yi 
chiffez comme moi fur les:confêqiëenvés, gui pourroient en Etre le réfultat. En effets c} N 
Winterét public que doivent fe reporter toütes des penfles du Légiflateur; c'eft aug [OU Mh 
port que Je veur le confiddrer, Deux ans & demi ade gloire & de bonbeur fe font gcoutt 
Je 13. Brumaire; & dans ce court intervalle de tems la conflante follicitude du Gouvé) Àl 
sefl portée fur tout ce gui pouvoit fermer les playes du Corps Social, rétablir Wordres 
mir la tranguillitd publique & faire rendre à la Grande: Nation le rang, qu'elle doit 
dans le Monde Politique: Ses efforts ont été courannés par les plus glorieuz fuccés: gi 
entendu hier le Séuat- Confervateur vays en faire lerccit, & preéfenter au Premier” ‚k 
comme un gage de la reconnoifJance publique, une prelongation. de Jes fonÂlions, qU° } 
Peuple avoit dévancde par fes voeux, mais dpnt il n'appartien? qu'à lui feul de mefuref, 
rée Car \'étendvë de fa reconnoiffance & de fes beforns. Le Premier- Conful defire: Ck 
Peuple foit confulté: Wous voyez, comme moi, dant cette honorable conduite du Premrif 
fal, un hommage rendu à la Souverzineté du Peuple Francois, à ce grand principe, dek 
Rélvolution à fi fclemnellement confacré, & gui a furvécu à tous les orages Potisigt 
Corps-Lég:(latif lui-même, foumis à cette Volonté fuprême, par qui & poar gui 
ne feauroit ezprimer trop folemnellemens Ja reconneiflanse pour ceite grande marqut de, 
pour la Volonté Nationale. - Ez con/éguence je. propoft, “* qu'une Députation, compof 
,, Membre de chacun des Départemens de la Rapublique, foit chargée de porter au Go, 
„‚ ment Vexprefion de fes fentimens. *” E'Avis ne trouvant point d’Oppofans, on le ce, 
fur-le- champ en Réfolution; & déjk, après que le Préfident fat remonté fur fon sièf) 
tui-ci défgnoit, de laven de VAffemblée, le plus âgé des Membres de chaque Depstij. 
pour être de la Députation, lorsque le Légiftateur Viennot-Vaublanc pria fes Coliègë 
point quiter la Salle avant de Pavolir entendu. La nomination de la Députation té 
Vaublanc prit la parole, non pour attaquer la mefure arrêtée, mais dans le deffein dé ## 
plus de régularité & de dignité à fon exécution. Pour cereffet, fur-tout, toute préci, 
devoit être évitée; &, à l'exemple même da Sénat % du Gouvernement, dans la gr 
conftance du jour, ** il falloit demander des Rapports % délibérer mürement, ado 
‚, formes lentes, qui donnent del’à-plombauxdémarches qu'on fait, & gui coucilient, 
‚‚ frages publics. *” De femblables raifons perfuadèrent le Corps- Légiflatif à Eu) 
Commifhoa de fix Membres pour revoir fa Réfolution de concert avec le Bureau sf; 
préfenter le fur-lendemain en Committé- général le 1éfultat de cet exameu. L'affairé 
pourtant été trainde fi longtems: Le 22. Floréal, au lieu du 23, dans une Séance exurif 
re , que le Préfident avoit indiquée, dit-il, fur la demande & les repréfentations de PR 
Membres , Waublanc , placé à la tête de la Commiflùon , propofa fimplement en fon no 
rêté fuivant, qu'on adopta, en écartant quelques additions, qu'un Membre voulut y # | 

‚… Ee Corps- Légiflatif : Ayant entendu la Commifon nommée dans la Séancedu al: ni 
pour lui propofer les moyens de régularifer les mefares, qu’1l avoir prifes fur le M: 
Gouvernement du même jour: Confidérant, que, tandis que les Citoyens emertoiëf & 
Voeux peur Vacceptation de la Conftitution, les Commiffons Légijlatives, exiftante, 
ouvrirent des Régîcres, fur lesquels les Membres des deux Confeils infcrivirent leur Vn 
dividuel: Confidéranten outre, que dans la circonftance a@&aelle des Membres du Co 
gifatif paurroient u'être pas arrivés aux lieux de leur Domiciie aff.z àtems, pour y' 
leur Voeu far les Régîeres publics: Arréte. *° Nr 
“Ar T.I. La Diputation d'un Membre par Département, nommle dans la Slanct dh) 
rendra au Palais du Gouvernement , pour préfenter aux Confuls terprefion des fenit 
Corps- Légiflatif. Il. Un Régftre fera ouvert à la Commifion Adminiflrative, pour 4 
woir le Voeu individuell des Membres du Corps-Légiflacif fur l'objet énonct dans rd 
Gouvernement; & le réfulrat fera transmis au Gouvernement avant la fin de la Sefion ( 

On finira ci- après ce Précis par rendre compte des Audiences de la Députacton jk 
Etgiflatif & de celle du Tribunat aux Tuileries, quì ont eu lieu l'une & l'autre le 24 

A la fuite de fa préfentation au Premier -Conful vers te milieu de ce mois, le 
Menou vient d'être nommé avant- hier au Zribunat par le Sénat-Confervateur. 

„SUITE de VEXTRAIT des Nouvelles de Lonpnmres du 18, Mai, 

‚ Les-discuffions En Parlement fur les différents objets, relaufs au Traité - Défnit de 
ent é:é fi fFréquentes & fe font tellement fuccédées fans interruption , depuis le 3. Mm?! 
gefte encore beaucoup d'autres objets à terminer. Ainfi il n'eft p'us appareot, quê j 
fe termine bientôt, al même que la difolutiou du Parlement Coic aulì prochaine qu'o? 
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A Uexifte même des paris, qu'elle n’aura lieu que vers la fia de l'année, fin effsre 
ie le Gouvernement a eu une majorité décidée dans les deux Chambres, ik l'a euê les 
kr de ce mais, lorsqu'il y a &é queftian dz: lapprobation du Traité- Défiaicif de Paix. 
les Voix desapprebatrices, fur un total de 296. Membres prétens dans les Gommuness 
pre tioorird proportionnément encore pins foibie que celle de 16. Pairs contre cent au- 
Ai fens à la discuflion, ne \’a été dans la Chambre des Seigneurs: Cependant l'on ne 
san fe dikmuler, que von-feulement les Débats de ces deux jours, mais encore ceux 
alles Ces précédentes, qui eurent lieu pour motiver la demande de différents Documens ou 
> N'aienc eu un effet très-fenfible far l'opinion publique: La barffe de nos Fonds en 
‚des preuves. L'Omnium, c'efi-k-dire, les Portions combinées dans les différents 
t titre du dernier Empruat, ne fe firent le 11. pour plufieurs milliers de Livres Sterling 
lire & le nouvel Eimpranc pour le compte particulier de l'Zrlande , qui venoit de fe 
Cà un taux exorbitant en faveur du Gouvernement, perdit deux & demi pour- cent, 
Rin: Eûct payé l’infcription en Frlande à 3. pour- cent au-deffus du pair. Apparemment 
id arpdtracion ou une Afociation de Financiers puiffans & accréditgs eft-elle intervenuê, 
: hdd cette bziffe imprévuë, qui n’avoit pas de caufe réelle, & pour arrêter du moins 
Ultérieure de VOmnium, qui cût caufé une très- grande perte à plufieurs Maifons de 
er: Particulièrement aux Entrepreneurs de VEmprunt: Au moment qu’il alloft tomber 
pis da pair à la Bourfe, un feul Courtier de change en a acheté pour près d'un demi- 
Sterling; & fon exemple a été fuivi. “* Cette dépreffian fubite de nos Fonds, dont 
Voir point de caufe‚ (dit ua de nos Ecrivains publics, } doit s'artribuer principale- 
f en 2 fombre perfpetive, au point de vuë mélancholique & noir, cù plufieurs perfon- 
€ grands poids dans le Pays, & d'une haure réputation pour les talens Diplomatiques, 
Placé le Traité- Défiuitif de Paix. Nous croyons (dit-il,) que la Qaeftion a été préju- 
ävance (dans les nombreux Débats préalables ) d'une manière très- peu généreufe oa 

ĳ ale ; & , quoique l'oppofition aux conditions de la Paix foit indobitablement, pour 
, iS grande partie, le réfultat des fentimens tes plus purs &% les plus honorables chez 
‚lies Iedividus, nous penfons néanmoins, que par-ci par-là on a pu s'appercevoir 
virement d'un peu d'ef/prit de parti ou de pigue perfonnelle, *” Véritablement, l'on 
tonner de voir nan -feulement Mylord Grenville & Mr. Wyndham, qui onteu le prin- 

b Atment des Affsires Etrangères durant les dernières années, cenfurer avec force une 
Ui n'étoit pasconforme à leur fy{tème , mais encore d'anciens Perfonnages Diplomatiques, 
le PSrience perfonnelte avoit mis à portée de connoîcre de près l'infufûfance des Altian- 
iet Grande. Brétagne far le Continent, & les réfultats presque toujours trompeurs des 
el facrifices pécuniaires & autres, qu'elle faifoit pour fe les procurer, — des Perfon- 
„els que Lord Alinto, fi longtems Minftre de notre Cour à Vienze, infifter fur la conti- 
N ‘ane Guerre, dont le principal but, celuide mainzenir l’éguitibre Continental del’ Ez- 
N Bloigoit chaque anoée davantage, & n'étoit plus qu'une chimère depuis les journées 
Wrlinden & de Marengo, far-tout depuis la Paix de Lwneville, qui avoit achevé ce 
KOur de Berlin en 1795. avait commencd par lon Traité de Bafle. D'ailleurs, les Mi- 
KN aels, particulièrement Mylord Haokesbury & Mr. Addington, out victorieufement 
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kV à plufieurs reproches , que l'ignorance des fairs, relatifs à la Négociation, rendoit 
fAulibles.: ‘Fel a éré particulièremeat le reproche de n'avoir pas mis l’I{le de Malte 
Protetion d'une Puiffince tierce , capable de la défendre, ainft que le portoient les 
Aires. Tout le monde croyoit, que cette Paiffance c'étoit la Rufes; & vraiment on 
mj, poit paint: Mais tout le monde crcyoit encore, d'après le v‚f intérêt que Paul IE. 
vas àlachofe, que la Cour de Pétersbourg ne feroit pas indiférente, finon à la poffes- 
he moins à des rapports direds avec les Poffeffeurs de I'Ifle: Et à cet égard l'on s’elt 
in? les Cenfeurs du Traité plus que les autres. “* On a beaucoup icfifté, dit Mylord 
ir dury, fur ce qui regarde lIfle de Malte s Je ne rechercherai point, fi larranger 
in fait à l'égard de cette Ifle, eft auf bon qu'on pûr l’imagiaer ; mais je dirai feulcmeut , 
pet au bon que les circonftances ont pu le perinettre. — Il avoit éré déterminé par 
jliminaires ‚ qu’il feroit choifi voe Puiffance, capsble de garaatir \'Iadépendance ‘de 
LAI Le but étoir de la préferver de la domination de la France; En effet, cette Garan- 
| Vabord été cfferte à la Rufie: Mais telle eft la verfatilitg du Sy&ème des Corrs, tel 

Chingemenr réel furvenu dans la Politique de plufieurs Puiffances, que la Aufie refafa 
Sp Mêler de Malte & de prendre cette Garantie fur elie: Il pe refta donc d'autre parti à 
Wise que de mettre 1’Ifle fous la prateion de Naples, — d'une Puiffance, qui, par la 
on Buité de la Sicile, a le plus grand intérêr à prendre foin, que BZalre ne tombe point 
tj. Pauvoir de la Fraxce. Ce n’eft pas tout: Nous avons fait intervenir la Garantie de 
riche & celle des principales Puifances de, l'Europe pour lindépendance de Malte > 
Poisque la Cour de Pétersbourg ne vouloit point fe charger de la Garantie, qu'on avoit 
IE, je penfe, qu’au milieu de tnures les circorftraces Pon s'eft départi, dans le ‘Frai- 
finitif , pour ce qni rezarde Malte, le moins qiila été poffible des Artictes Pré'imi- 
hi ” — Al'égard du Portugal, Miylord Zlawkebury développa également des Firs „ 
Voi igaorés juequ”A préfent, &% qef prouvent k l'évidence „que, & I'Angleterre ne laâ 
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va-pbint-confié une Armée Auxilisire, c'eft parce que la Cour de Lisbonne a voulu co? 
Ja tête des Forces réunies le Duc d’Alafoens, que fon grand âge rendoit peu propre ? 
mandement, & que, fi les ftiputations du Traité de Badajoz ont été confervées, c' 
“Miniftère Portugais la ainfi voula lui-même &c. ** 

„,:Quoiqu’il refte ainfi peu de doute aux efprits impartiaux , que le Gouvernement 4 
que ait fait, dans fa pofitioa Infulaire, un Traité au bon que l'ufngleterre pût! 
blement le defirer, & que, dans fes rapports avec le Continent, il ve dépendoit p2$ d 
niftres ni même des Armes de la Grande- Brétagne de le rendre meilleur, il eft inc9 
‚néanmoins, qu'on n’a que trop lieu d'être inquier de fa folidité. Il refte trop d'inté 
gler, pour qu'il n'y ait encore des discufions; & deux Puiffances, jaloufes de leur grt 
même apparente, aux yeux de l'Europe, qui cède A leur fupériorité fur la Terre &, 
Mers, — de telles Puiances ne mettent pas toujours dans leurs discuiïions Ja modér? 
Paiffances moins prépondérantes, Le Gouvernement Frangois femb'e perfifter daos fag 
me d'exclufion du Commerce & des produits de Vinduftrie Angicife; & il cft impofibles, 
Angleterre on ne le reffente vivement. Le Patron forth, revenu depuis peu de Bord 
‘Falmouth, a rapporié, que, parti d'Angleterre fur la fin de Décembre avec un chargé 
Charboans de terre, il l'avoit dóbarqged, avec permifion, à Bordeaux, & pris em rel 
chargement de Vins de France; mais que peu après l'ordre fut recu à Bordeaux, qü il 
remettre le Vin à zerre & à reprendre fa Cargaifon de Charbors; Lia ajouté, que plufief 
tres BÄtimens Anglois à Bordeaux Étoient dans le même cas, & y mouiiloient fous jes 
reftrictions. ‘° En conféguence de la prohibition, dont le Gouvernement Francois ut 

„, gard des Manufs&ures de notre Pays (eft-il dit dans la Feuille du Zimes de ce jout 
3 affure , que l’intention de notre Adminiftration eft d'employer la Loi du Talion, ed 
„‚ des réglemens pareils concernant les produ&ions de la France. L'intérêt de nos Mai, 
…, res \'exige; & nous efrérons, que notre Commerce profitera finalement par une eel 
„, pracité de mefures prohibitives. Cepsndant nous ne fgaurions ne pas faire en 
„‚ la remarque, que, fi cette Guerre de Prohibitions de part & d'autre doit continuef! 
„‚ tion en général aura ua nouveau motif de regretter, an'une esquiffe générale des pri 
…, traits d'un Réglement Commercial entre les deux Nations n'ait pas formé une P! 
, Traité: Définitif. ”* — Ce que cet Article annonce, s’eft déjà réalifé: Un Ordre du 
Privé, en date du 15. Mai, a enjoint aux Officiers des différents Bureaux de Douane di 
Ports de la Grande- Brétagne & de Vlrlande, ** de ne point laiffer débarquer à aucth 
‚ ment, qui viendroit dire&ement de la France dans un de nos Ports, {a Cargaifon 0ë 
<, d'icelle, jusqu'à nouvel ordre du Gouvernement. ** 

‚, Tandis que des prohíbitions, ditfes par la jaloufie Nationale , entravent ainfi réci 
ment la libre circulation des Marchandifes , produits da terroir ou de l’induftrie des 
il paroît, que les Gouvernemens aient voulu multiplier, d'un autre côté, les moyens 
munication entre leurs Commergans & autres Citnyens refpeâtifs, Il n°y avoit eu jus 
feat que deux Paquebots par femaine entre la Grande-Brétugne, d'un cô:é, la Pra 
Pays-Bas, ou la Hollande de Vaatre: La Diretion des Poftes avoit annoncé, qu'il 4 
roit desormais trois var femaive, les Lundis, Mercredis, & Vendredis, au licu des 
Ec Vendredis. Les Négocians, accoücumés à l'ancien vfage, qui leur lasffoit le Dimelik, 
Pre de toute expédicon à leurs Comptoirs ponr la Pofte étrangère du lendemain, ont f \ 
repréfentations contre cette innovation & préfenté un Mémoire aux Commitfaires de Ja 
rerie: Mr. Addington leur a répondu, “* qu'on ne pouvoit point avoir d'égard à leur Ré7 
‚‚ puisque c'étoit un des Articles particuliers (ou fecrets, — one ofthe private artic 
„, Traité d' Amiens, qu'il y auroit desormais une communication plus fréquente entrée tj 
„, Pays.” De la part de notre Gouvernement, l'on femble avoir eu en vuë par cetté d 
tion d’obvier à l'abus, qu'un lorg ufage avoir introduit parmi les Négocians , de gates? 
giculiers, qui paffoient avec des Lettres &c. pour leur compte entre Douvres & Calais: 

‚, Banque 190. & trois quarts, dan. conf. à 3. P.c. 74. & demi. 


De LryDeE, le 24. Mai. L'intérêt des Nouvelles de France & d'Angleterre pops 
che de nous étendre tur celles d’ Allemagne & de Suiffe. Les premières annoncent, € 
tres, invitation folemnelle le 9. Mai de la Famille Impériale à la Diète de Hongrie pal, 
putation d'une ciuguantsine de Membres de cette AfTemblée, déjà réunie à Presbourg su 
le départ de Leurs Majeftés Impériales de Vienne le 11. pour faire le tendemain leur enut 
Ja RéGdence de la Diète Hongroife. En Suife, les Payfens du Pays-de-Vaud, demff, 
main armée laffraachiffement de leurs Terres des Droits Féodaux, n'ont pas ceffé, jusd, 
de ce mois, de canfer beaucoup de troubic à leur Canton & de peine au Gauvernemé, 
wêtigse, qui eependant, d'après des Lettres de Berne du 13, a engagé enfin les Inf! 
zentrer dans leurs foyers, non fans l'intervention féricufcdes Agen: & des Troupes de je 

d°Amiral Katave de Winter ed Torti le ar. de ce mois du Tezel pour la Btedirerrandt' 
tes Waitfeoux d'Oldenbarneveld, le Réwolurion, le Terrible, le Levraut & le Furtt. 
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A TESYDE, par AnraAuAM Brussé, le Jeune. 





